
 
 
 

« Bonne année ! » « Bonne santé ! » : vous allez en recevoir des vœux. 
Mais ces formules bienveillantes ne cachent-elles, parfois, « un mauvais bon 
sen>ment » ? Que sont ces formules bien-pensantes si l’on ne prend pas soin de 
l’autre après les avoir prononcées ? Ne sont-elles pas le moyen de se subs;tuer 
à des valeurs de jus;ce, de fraternité, d’égalité et de liberté ? En effet, ne sont-
elles pas un des ou;ls de déresponsabilisa;on de ces devoirs vis-à-vis de l’autre, 
pour lui dire que tout ce qui lui arrive est seulement lié au sort, à la chance, à ses 
propres choix ? 
De plus en plus d’agents du Conseil Départemental de la Vendée s’interrogent. 
En effet, que vaut une « bonne santé », si, par exemple, l’on refuse à un agent 
d’aller à ses rendez-vous médicaux ; ou si l’agent va seul aux urgences pour une 
hémorragie, sans que l’employeur appelle les secours, ni même l’accompagne ?  

« Y’a qu’à », « Faut qu’vous », « Si tu n’es pas content tu dégages », « C’est 
comme ça », c’est ce que la CGT CD85 appelle la ges>on par l’efficience et la 
résilience. C’est une méthode de déresponsabilisa;on que conteste la CGT CD85. 

La CGT CD85 agit, et agira en responsabilité pour que vous, et vos 
proches, passiez une meilleure année 2026 que 2025. Pour mémoire, seule, elle 
n’a pas engagé 2600 agents sur leur prévoyance, sans vous avoir consulté, ni avoir 
eu, par exemple, le contrat. Elle restera sur la même conduite pour 2026 : 
défendre les intérêts et droits des agents. Si la CGT CD85 est désormais exclue 
des consulta;ons, elle n’a pas (soyez rassuré) besoin des réunions pour se faire 
entendre et peser. 

La période des vœux est un moment de synchronisa;on, de bilans et 
perspec;ves. Pour 2026, les perspec;ves peuvent être inquiétantes : la crise 
économique, la crise poli;que, la crise sociale, la perspec;ve de la guerre, l’IA 
qui menace des mé;ers … La CGT CD85 veille. Elle prévient : le véritable danger, 
c’est que certains veulent imposer leur loi sur les décombres de toutes les lois, 
leur pouvoir sur la destruc;on de tous les autres pouvoirs. Pour cela, ils captent 
les intelligences ; prennent la direc;on des consciences ; corrompent les 
principes qui soudent l’édifice social ; la rigueur des normes est remplacée par 
des compromis douteux… Ils ouvrent ainsi la voie de la décadence, pour le 
malheur des peuples qui n’ont pas su résister à temps. 
 
L’avenir n’est pas ce qui va arriver, mais 

ce que chacun de nous allons faire ! 
 

 

 



 

 

Sens du travail et du service public

Autonomie
Charge de travail adaptée
et effectifs suffisants
Respect du temps de travail

Reconnaissance

Ambiance de travail agréable

Déconnexion réelle

Télétravail satisfaisant

Interrogation sur le sens du travail

Pressions et contrôles hiérarchiques

Augmentation du volume de travail
Pas de prise en compte
des heures supplémentaires
Manque de reconnaissance

Relations interprofessionnelles
dégradées
Difficulté à se déconnecter

Télétravail en mode dégradé

Perte de sens du travail

Subordination exacerbée/corvéabilité
Charge de travail surdimensionnée
ou sous-dimensionnée
Dépassement généralisé
du temps de travail et travail gris
Aucune reconnaissance
Reproches incessants, humiliations,
isolement
Impossibilité à se déconnecter

Télétravail subi en mode très dégradé
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Stop à la souffrance au travail. Agissons !

Le Sociomètre
des risques

psycho-sociaux
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